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Le blues des agents
artistiques

artistes et organisateurs de spectacles, les agents français sontpar les premiers, plus difficirement par res secénds. En musirque
ou en théâtre, ils tentent d,affirmer leur rôle.

promoti.orr de nos talents, nous leur
présentons des gens, nous leur pro_
posons des rôles ct les mettons en
contnct n-ttec des castings ciné et télé,
ttous rt.égociotts l.eurs corttrats. pLtur

les ortistes qui sont tout en lurttt, lcs
proptositions aiennent à eux nssez

facilernent. Pour les autres, il s,agit
d'un trouail de long terme sztec
l'acent.» Comédiens et acteurs
cormaissent des périodes plus ou
moins fastes. La fonction de
l'agent consiste aussi à effectuer
le tli et ) décliner de, proposi_
tions inadaptées. .Esr-ce une dc-
mande .fcrme ? Y-a t-il une produc_
tiort ? Le rôle crtrres.por.r(l-t-il 0u
comédien ? Nous aoons pnr exemTtle
rcfusé un rôle de père Noël potLr
Michttd l-onsdale dans un court-mé_

Jérémy Jouve,
musicien

ull est diffic!ie
en tant qu'ar-
tistc de se
soumettre au
jeu de négo-
eiation, bien
loin de notre
vceatioR.u

trage. Sa carrière a été relancée suitt
ù son rôle dnns le film Des Hommes
et des Dieux, les dentandcs sottt
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Regard extêrieur
Côté artiste, Nicolas Vaude, co_
médien r:eprésenté par Aartis,
confie : .,1'ni toujours été chez er.tt
cnr je crois qu'LtlL( cqrrière st
corrstruit sur l.a dtrée. C,est unt
agcncc snils trop de com.édi.cns rrt
d'ttctetu's, ce qui perrnet d,obtenir ra-
pidernent d.cs répon.ses et de tnt
cot'tsocrer pleinement au théôtre.
Crôce it mon ngent, j'ai décroché tt
rôle de Robespierre dans 1es Visi-
[eurs 3. lln utt rcgnrrl r'.\.tt:t.irur >tn
moi, alors que nous aocttts le ne_

Lien entre
reconnus
classique

ars à cluoi sert un
agent ? Pour Ca-
therine Le Bris,
qui a créé sa so-

ciété CLB Management en 2000,
. l'n3cttt r;l Lrtr itrlet rncdiairt urttt
l'nrtiste et le producteur ou l,orga_
nisateur de concerts. ll reclterche
des dntes, car ce n'est pns le rnétier
des musicicns, lesquels n,ont pos
de temps à consacrer à cela., CLB
Managernent représente cincl
quatuors à cordes, cinq pianistes
et une douzaine de solistes. La
*trrrcttrrc v.r bientôt s'ouvrir aur
cl'refs cl'orchestre. L agence Aartis
tr.rr-aille, elle, avec des acteurs,
: éelis.rteurs, corr-rédiens et écri_
'..:::':. fllir icr Loisc;tu, son cogé_
. _ - .., : .-_.;. : \..:,-. t,lt:rtlZS /rf
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,lnts le guidon. Cela ltermet d'oller
lci's des choses décnlées, d.e pren.d.re

,luelques risques, de ne pas s'eu.fe r-
itter dsns ufi trype de rô\e.,,

Côté contr:actue1, bear-rcoup
d'artistes et d'agents ont durable-
rnent travaillé ensemble sur 1a

base d'un simple accord moral.
Chez Aartis, des mandats sont
signés avec les artistes ayant
rejoint 1'agence ces dernières
années. ,<D'une durée d'une, deux
tttt trois années. Cela nous protège
de ln ttolatilité de jeutes nttirés par
de plus grosses strtLctures>>, détaille
Olivier Loiseau.

En plus d'un conseilleq, l'agent
est aussi un soutien psycholo-
gique à l'artiste, au risque parfois
de tomber dans un rappor.t trop
affectif. Qui choisit cltti? "Aprèsntoir longtemps démarché des

nrtistes, aujourd'htLi ce sont eux
L1u.i oietu'reut oers nous'>t analyse
Catherine Le Bris. Le pianiste
Romain Descharmes a peiné à ses

debuts: .Utt jettttt mu;irir:tt 1-tlt.r:
sotnent qu'après aooir remTtorté tnr
prix ou un concours, tut. acen.t s'irt-
téressers à lui. Cela n'n pns été mon
cns, j'ai dû essuyer de nombreux
refus artant de trouaer wr agent. La
raisor'r tient peut-être ou contexte
économique difficile, Les agents
jouent la carte de lo sécurité.',

Contact direct
Après son Premier Grand Prix
au Concours international de Du-
blirr, le muiicielt.r eti suivi par
Tempo Management. L'agence
Musica Medicis l'accompagne
dans ses projets de musiques du
monde, tandis qu'un agent tra-
vaille le territoire japonais où i1

tourne parfois avec sa compa€ine
charrtetrse, d'trliginc rrippone.
Romain De'charme* ttlrnoigne :

«Potrr les chanteurs, il. joue utt autrc
rôle, prirnordial, il les tnct en relation

auec les directeLtrs d.' établissentcnts

Pttut lr\ nttdilitlts. Sntr: otoit
d'agent, j'obtennis dcs cLtnccrts prtr
le bouche à oreill.c, ett cort.tactnttt le s

prourantrnatetrrs. Au jour d'l rui e u -

core, ils aimertt bicrr pnrler dircctt-
ment à l'artiste, éclnttter stu' l'nr-
tistiq ue.»

Ce .iuc tolfirme le guitariste
classique Jérémy Jouve, qui n'a
actuellement plus d'agent : «Le-s

progrolnmateLrrs airne nt établir uu
cotrlact ditccf ntcr lr's nru:icittt,,
lequel se réaèle pltts personttel, plus
cltaltLrt,'ux. lt n'ni ya: l'iutprr:,itttt
qtt'urL agcnt soit indispensablc dans
la négociation en France ou ii l'étrnn-
gcr, rnôme si lui petrt se permettre
d'être wt peu plus exigeant, rtu sort

ptositionnement. ll est aussi drfficile
L'tt lfinl qtt'ntli:lt dc dr'i'oi / s(' soti -

mettre à ce jeu de négocintiort, bien
Ittirt tle notre oocatiott itritigl.e.',

L'agent et I'argent
Une situation mal t,écue par les
agents, qui se sentent écartés.
.rNous sotnrnes souttent rnal ptçus
ctt Fran.ce, tlus cotfinte Monsieur et

Mndnme 10/o, uniquentent présents

Ttour rédiger les contrnts -lc rôle des

nl)ocnts - et L)oLff pi.quer tle l'argent
attx nrtistes,,, se désole Olivier
Loiseau. Catherine Le Bris té-
moigne '. ,,.At ec des clnrges énormes,

peu d'agents français oi-oent de leur
rnétier, t a n d is qu' o u Ror/ aum e-Uni,
oit ttous sontnles ptésents, certaits
.7tc/i I\ I\,/// jtrqu',n 20', , dt' (onilni:-
sion. Lù-bas, les orgatisateurs ne

souhnitent pas communiquet artec les

ottistes mais plutôt auec les ngents.

Ën F rance, certnins professiotutels
nc reuletlt même Ttas répondre it urt

agent.ll n'est sotLrten.t pfis admis que

les ngents puissent ar:oir des idées

ou des projets, cofimrc s'ils n'étaient
bons qu'à réseroer les billets de

train. !,, En pars dernier, à l'issue
d'un échange avec leurs horno-
logues britanniques, les repré-
sentants de MMFFrance, le syn-
dicat des managers, indiquait
dans un communiqué avoir plei-
nement <<conscience des "limites"
rertcon.trécs par lts rnortogers frnnçais
dans l'exercicc de Leur profcssion.
Lintites dues ù la fois au fonctiomte-
tntttI nrlntitti:lt,ttiffu In Irntr,t tn,ri;
aussi à des "Ltsoges" entrc ttrti.stes et

mnnusers qLLi det)ront être repcnsés

pour garilntir la pérerutité d'urt mé-

tier central dnrts le bon fonctionrrc-
nte nt de l' ind ust rie m usicaler. Beau-
coup d'agents travaillent de façon
isolée. Et ils sont régulièrement
mis de côté lorsqu'un projet est
sous-financé.

Jérémy Jouve admet :,.L'incon-
uénieti de nc pas attoir d'agcnt, c'esf
bien sîrr d'être en "sur-gctiztité" et
parfois de se perdre un petL entre toLtt.

l'essaie de gnrtler le cap stt l'essence

de tnorr métier,la qunlité artistique."
I1 devrait ir-rtégrer une nouvelle
agence en 201 6.

Romain Descharmes ajoute :

«Les orgorùsatews ne répondent pas

au prentier cofitnct tl'un artiste, un.

agcnt fncilite les cllosas. Mon ngent

coltt1(/ît tnon répertoire et ntes gLtîtts.

Concrètemmt, c'est elle qui négocie

mes cnchets, relit mes contrnts, térifie
les détoils protiques d'wt déplnce-

metlt pour w1 coilcert. Je n.e me pose

Ttlus la question de sti-L)oir qtLi tient
me clre rcher ù l'aéroport !" I

NICOLAS DAMBRE

Catherine
Le Bris,
CLB Manage-
ment
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Le pianiste Romain Descharmes (agence Musica Médicis)
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